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Les Abeilles et le tigre 
 
 
Les abeilles ont maintenant beau jeu, on ne transforme plus tous les espaces verts en plate-bandes 
dessinées au cordeau ou en gazon à l’anglaise. Maintenant toutes sortes d’herbes et de fleurs 
poussent partout, non plus sur plan de cadastre mais n’importe où, n’importe comment, un cocktail de 
couleurs et de parfums. Et ces demoiselles se régalent. 
 
 
Clown ifant, Chocamel , Nonosse  et Tibia  apprécient beaucoup cette jungle fleurie et jouent à cache-
cache. A travers les herbes, ils aperçoivent brusquement... un gros tas jaune et noir! Une abeille?  
Une abeille géante???  
 
 
 

 

Derrière les fleurs, non, pas une abeille 
grand format, mais un petit tigre couché 
sur le sol. Des gémissements… 
 

- “Elle est disparue… elle n’a pas eu le 
temps de m’emmener… Je l’ai 
cherchée... je me suis perdu...” 

 
Et il éclate en sanglots déchirants. 
 
 
Devant un tel chagrin, ils ne savent pas 
quoi faire. 

 

 
Chocamel  essaie de le calmer un peu: 
 

- “Comment t’appelles-tu?” 
 

- “Je ne sais pas... je ne sais plus…” 
 
Tibia  est le premier à remarquer: 
 

- “Mais… tu es tout déchiré!” 
 
Il ne réagit plus, il pleure… 
 
 
Il n’y a pas de temps à perdre: il faut le 
ramener, et au plus vite, pour pouvoir l’aider et 
le soigner. 
 
 
 
Evidemment, il n’est pas capable de marcher 
sur un si long chemin. Nonosse  et Tibia  
l’aident à se lever, Clown ifant et Chocamel  le 
soutiennent par les épaules et ils marchent, ils 
marchent...  
 
Le chemin leur semble bien long... 
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A peine arrivés, Rozenn  enfile sa blouse d’infirmière – 
sinon, cela ne fait pas sérieux – et examine ses 
blessures avec soin.  
 

- “Tu es déchiré sur tout le côté. Il faut stopper cela 
tout de suite, sinon les mailles vont filer! 
Des agrafes, vite!“” 

 
Des agrafes? Où trouver des agrafes? Et il faut faire 
vite! 
 
Dans la boîte à ouvrages, il y a des épingles de sûreté 
de toutes tailles, cela servira d’agrafes. 

 
 
 

Oui, bien sûr… les mailles ne peuvent plus filer, 
mais… 
 
Les épingles sont beaucoup trop grandes. Elles 
bloquent les mailles mais dépassent largement. 
 
C’est affreux!  
 
Et puis, il ne peut guère bouger, il risque de 
s’accrocher partout et de se déchirer, pire qu’avant! 
 
Epuisé, découragé, sans espoir, il se laisse tomber.  

 
 
 
 

 
 
 
Clown ifant, et Chocamel  l’entourent pour l’encourager. Melen , lui aussi un tigre et donc proche 
cousin, les rejoint. 
 

- “Il fallait gagner du temps pour trouver une bonne solution. Les mailles ne peuvent plus filer, 
maintenant on va chercher...” 
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Conseil des Sages   
 
Remonter les mailles? Impossible! Elles ne sont pas simplement filées, certaines sont déchirées. Il 
faudrait retricoter. 
Ou, plus simple, une couture la plus discrète possible, juste pour fixer les mailles? 
 
Rozenn  reste sceptique: 
 

- “Il faut trouver une laine de la même couleur et de la même épaisseur. En jaune mais aussi en noir. 
Cela ne va pas être facile...“ 

 
 

Peut-être dans la boîte à laine. Nonosse , 
Tibia,  Yang-Zho  et Yin-Zho  plongent.  
 
Décourageant. Il y a bien un reste de laine 
jaune mais plus pâle et plus mince. Et le noir 
est beaucoup trop épais. 
 
 
 
Yang-Zho  très calme: 
 

- “Il faut simplement retourner la crêpe!” 
 

 
 
Huée de protestations: 

- “Il n’y a pas de crêpe!” 
- “Il n’y a pas de poële!“ 
- “Coudre avec une crêpe!“ 

 
Yin-Zho , elle, a tout de suite compris: 
 

- “Pensez à l’envers! Puisqu’il n’est pas possible de le recoudre sans que cela se voie, il faut le 
recoudre justement de façon à ce que cela se voie! Comme les hippies. Comme Piquounette.” 

 
Aux aiguilles! 
 
Avec les “réparations” un joli petit collier tatoué... enfin, brodé au point de chaînette. 
 

 

Après cette opération délicate, il se 
repose, détendu, dans un lit douillet.  
 
 
 
Campanule  reste près de lui pour le 
veiller, tous les autres quittent la pièce 
sur la pointe des pattes.  
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Dans tout cet affolement, Rozenn  n’avait pas eu le temps de lui demander son nom et reste stupéfaite 
d’entendre que de nom, justement il n’en a pas! Ou bien l’a oublié dans son drame. 
 

- “Il faut lui trouver un nom. Quelque chose de joli. Quelque chose d’original. Il pourra toujours 
reprendre son nom, s’il s’en souvient un jour.” 

 
Quelque chose d’original?  
 
Clown ifant et Chocamel  plongent dans un livre un peu mystérieux. Là, il y aura des noms originaux. 
 

- “Regarde, ce mot-là: Gwastañ ! Cela sonne bien. C’est original. Et cette drôle de lettre, je ne l’avais 
encore jamais vue!” 

 
Adopté à l’unanimité. Et le nouvel arrivant le trouve aussi très joli, très original, ce nom. 
 
 
 
Yin-Zho  remarque le sourire amusé de Yang-Zho : 
 

- “Quelque chose ne va pas? Ce n’est pas un joli nom? Cela veut dire quoi, au fait?” 
 

- “Abimé!” 
 
Yin-Zho  se tait, stupéfaite. Puis: 
 

- “Après tout, pourquoi pas? Il ne l’est plus, justement abimé! C’est Gwastañ , tout simplement!” 


